CARNET DE VOYAGE 

Jeudi 4 Janvier 2007.   17h40.

En Autriche. Village : Pettneu. A quelques 8 kilomètres de St Anton.

A environ 80 kilomètres de Innsbruck.

Voilà pour le point géographique. 

Même en vacances, l’écriture me démange.

L’hôtel où nous avons posé bagages s’appelle « Gridlon ». Très chouette.

Le personnel fait beaucoup d’effort pour que l’on se comprenne. 

La langue française est paraît-il très difficile à apprendre. Avec ses double-sens, contresens, ect… C’est la langue de la poésie. Pas facile.

En attendant, je suis dans le pays de mes « anciens ». Du sang Autrichien coule dans mes veines. C’est peut-être pour cela que je me sens ici comme à la maison. Ou presque.

Il fait froid. La neige est tombée en abondance. Le paysage est à couper le souffle. Tout autour de nous les montagnes déploient leurs statures.

Je me sens toute petite. Ce matin, nous avons fait une balade. Grimper dans cette montagne enneigée, calme, hors du temps. Seul un drôle d’oiseau nous a salué de son cri strident. 
Sous nos pas, crissait la neige. Au détour d’un chemin, nos yeux ont découvert une autre facette de la montagne. Une autre vue, sublime, avec ces sapins géants habillés de blanc. C’est vertigineux. Je ne fais que lever la tête. Tout en haut, plus d’arbres, mais un manteau blanc, immaculé.

On se croirait seul au monde. Je n’en finis pas de prendre des photos. 

Retour au village de Pettneu. 

Hôtels, pensions, chambres d’hôtes, cafés se côtoient. Mais le village a su préserver l’ambiance d’autrefois. En passant près d’une étable, un fermier sifflote tout en trayant ses vaches. Un homme heureux.

Il flotte comme un air de douceur ici. 

La réputation de l’hôtel est juste. Agréable. Le « décor » est autrichien, chaleureux. La piscine est attirante. Les grandes baies vitrées laissent « entrer » la montagne. A un moment, j’ai crû qu’elle voulait elle aussi se baigner. Drôle d’impression.

Le bar est également accueillant. J’ai surnommé le barman « pseudo-Pagny ». Car il ressemble étrangement à Florent Pagny en plus jeune.

Et ses « cocktails » sont inoubliables.

Dans les pièces attenantes, des cheminées et des fauteuils confortables invitent à la paresse. 2 statuettes, 2 anges sont accrochés juste au-dessus d’une cheminée. Je m’approche pour les regarder de plus près. J’ai crû qu’ils voulaient me parler. Effet de mon « amaretto » sans doute… ou effet de l’altitude…ici on croît aux anges et au ciel. J’y aspire aussi sans doute…
D’ailleurs, j’en ai profité pour faire brûler une bougie près de Saint Antoine dans une mini chapelle du village.

Côté restaurant toujours à notre hôtel, c’est un délice. 

Le chef n’a rien à envier de nos chefs français. Rien à envier du tout.

C’est imaginatif, créatif, coloré. Les gouts sucrés-salés sont inimitables.

Sa cuisine chante dans l’assiette. Moi qui aime le raffinement, je suis conquise. 

Bref, je vais de surprise en surprise. Le maître d’hôtel (qui me fait penser par ses attitudes au majordome du capitaine Haddock dans Tintin) n’est pas avare de sourires. Les français devraient en prendre de la graine.

Hier, nous étions à Saint Anton, station de ski réputée. 

Au détour des rues, des langues du monde entier se côtoient. On dirait que la planète s’est donnée rendez-vous ici. C’est rigolo. Et ce concentré de « différence » me fait du bien à l’intérieur. 

Bon. Je m’arrête ici. La nuit est tombée. Demain est un autre jour. Une autre ballade nous attend. 
D’autres photos iront rejoindre mon album. 

Je me souviendrai longtemps de ce village et de ses alentours perdus quelque part dans ce grand pays. Dans ces montagnes géantes et un peu surréalistes…

N.B. : Maroc, Tunisie (Djerba), Espagne (Costa Brava, Grandes Canaries, Teneriffe), Allemagne, Suisse, Lichtenstein, Autriche, Italie (Venise), France (Bretagne, Nord, Var, Corse, ect…)
Bref, de tous ses voyages, je garde une affection toute particulière pour l’Autriche et la Corse. 

2 « Dames » totalement différentes d’un point de vue culturelle, si « lointaine » l’une de l’autre, mais 2 « Dames » d’une beauté vertigineuse dont on tombe amoureux immédiatement. « Coup de foudre » assuré !
